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Stop aux fakes news à Marsannay, véhiculées par les équipes de Madame Pageaux ! 

 

Depuis que notre liste citoyenne « Marsannay, une Histoire d’Avenir » menée par Caroline Carlier s’est 

déclarée, nous sommes victimes de fausses informations qui méritent d’être dénoncées publiquement. Elles 

sont transmises par chaînes de SMS ou e-mails insistants et infantilisants à destination de certaines 

professions, intimidation à l’égard des agents des services de la Ville, création de faux comptes déversant 

des commentaires haineux sur les réseaux sociaux… Nos adversaires et leurs soutiens n’ont aucun scrupule ! 

 

La majorité de nos colistiers vivent leur première campagne électorale. Ils ont juste envie de s’investir pour 

leur ville. C’est la raison pour laquelle ils sont particulièrement choqués des agissements de colistiers ou 

soutiens de Madame Pageaux, liste opposante et sortante après 12 années de mandat. Alors rétablissons la 

vérité : 

 

NON, nous ne souhaitons pas fusionner Marsannay-la-côte avec Chenôve ! Pour rappel, et de toutes façons, 

ceci n’est possible que dans le cadre de petites communes rurales. Nous voulons au contraire préserver 

l’identité de Marsannay. 

 

NON, Caroline Carlier n’est pas manipulée par Chenôve ! Habitante de Marsannay-la-côte et Conseillère 

Départementale du canton depuis 5 ans, son investissement est reconnu par les associations patarates avec 

notamment la mise en place d’un jury citoyen tiré au sort pour répartir un Fonds d’aide à la vie associative, 

évitant ainsi le clientélisme. A contrario, nous relevons parmi la liste adverse un politicien parachuté depuis 

Dijon depuis quelques mois, et personne ne s’en offusque ? 

 

NON, nous n’arracherons pas des vignes pour construire des logements sociaux au Bourg ! Nous souhaitons 

plutôt développer le quartier de la Rente Logerot, zone mi-commerciale mi-résidentielle, laissée à l’abandon. 

Pour ce faire, nous pouvons construire des foyers d’accueil médicalisés pour personnes en situation de 

handicap et des établissements médicalisés pour les seniors qui souhaiteraient rester à Marsannay. Cela 

constituerait des formes de logements dits “sociaux”. Ceci nous permettrait de répondre à la loi SRU (20% 

exigés) et d’éviter de payer des amendes. 

 

NON, nous n’avons jamais dit que nous n’avions pas bu de bons vins à Marsannay mais qu’au contraire 

nous souhaiterions que les vins produits par nos climats passent en « premier cru » ! 

 

NON, nous ne supprimerons pas les postes d’ATSEM en maternelle ! Au contraire, nous souhaitons mieux 

les accompagner en leur proposant des formations et ainsi les faire monter en compétences. À cet égard, 

Caroline Carlier souhaite remercier tous les agents de la Ville qui font vivre la commune. 

 

NON, nous ne voulons pas supprimer la Banque Alimentaire ni la fusionner avec celle de Chenôve ! Au 

contraire, nous souhaitons poursuivre la collaboration avec les associations pour l’aide aux personnes les 

plus démunies. Seulement, le lieu de cette distribution est au vu et su de tous. Par conséquent, il nous semble 

judicieux de le déplacer dans Marsannay par respect et confidentialité à l’égard des personnes aidées. 

 

NON, nous ne voulons pas stopper les actions pour les seniors ni pour les jeunes du Centre Social. Tout ce 

qui fonctionne sera poursuivi ou amélioré autant que nous le pourrons ! 

 

OUI, un de nos colistiers a été condamné et a effectué sa peine, et nous avons immédiatement exigé sa 

démission si nous sommes élus, ce qu’il a accepté. Mais nous nous étonnons du timing de cette révélation à 

une semaine de l’élection, sans doute bien calculée par l’équipe opposante dont un des colistiers est 

dirigeant du même parti politique avec l’avocat de la partie adverse. 

 

Bref, restons dignes. Donnons aux habitantes et habitants de Marsannay, qui ne sont pas dupes, une envie de 

retourner voter ! Soyons à la hauteur des exigences de notre République et de notre idéal démocratique : 

programme contre programme, manière de faire contre manière de faire. 


